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Ceci est de la libre expression, n'hésitez pas à dire stop ou encore ! 
  
Jean-Jacques Rey 
sites Internet : www.jj-pat-rey.com 
http://perso.wanadoo.fr/j-j.rey-feuxdelamer/index.html  
  
  
  

PERSPECTIVES 

  

Nous sommes au vingt et unième siècle et jamais l’avenir n’a paru aussi sombre ; 
avant il a pu paraître incertain, tout masqué par les horreurs et les calamités, 
mais jamais les gens n’ont perdu l’espoir de le voir meilleur, et à part les malades 

(du corps ou de l’esprit) tout le monde se serraient les coudes pour sortir du 
tunnel. C’est comme ça que les pires criminels de l’humanité ont échoué à tuer 
l’espérance, et comme on dit : l’espoir fait vivre, (surtout s’il s’accompagne de la 

volonté d’agir) ! Mais aujourd’hui notre avenir est tellement hypothéqué, pour 
tout un tas de raison, qu’on peut se demander si le compte à rebours n’est pas 
commencé, de l’écroulement de la civilisation hors catastrophe naturelle. 

Certains s’y entendent tellement pour vouloir annihiler notre volonté d’espérer en 
un sort meilleur, qu’ils ne rêvent que de nous voir abdiquer, nous soumettre à leur 
volonté de domination, quitte à nous gratifier d’un peu de charité. C’est comme 

cela qu’on entend dans les discours politiques, ces derniers temps, une espèce de 
propagande pour la résignation aux dures réalités : accepte ton sort et tu seras 

plus heureux, ne pense pas à l’injustice et nous gérerons ta misère au mieux, et 
cetera, et on détourne notre attention des vrais problèmes de la subsistance 
quotidienne par les faits divers et les menaces planétaires : c’est vrai que 

quelque part, nous sommes bien dans la société du spectacle aujourd’hui ! Bref ! 
une espèce de pochardise de la morale nous gouverne, qui invoque dans toutes ses 
latrines, le réalisme de la tangente, et on entend gémir à tous les coins de rue : « 

mais qu’est-ce qu’on peut y faire ? » et c’est d’ailleurs un peu ce que les jeunes 
nous reprochent… Hé bien ! je n’ai pas de conseils à donner, mais pour « y faire 
quelque chose », on peut déjà commencer à retrouver sa dignité et l’estime de 

soi, quitte à déporter son cul des latrines pour aller conchier les plats du 
"gouverneur" de la maltraitance, en oubliant son petit bonheur de faire à l’aise : 
excusez-moi d’être malappris ! 

  
Autre chose qui me révolte et profondément, en ce vingt et unième siècle 

naissant, c’est d’apprendre que la pratique de la torture, non seulement ne 



diminue pas, mais qu’elle se généralise dans le monde entier et devient même « 

une prestation de service » qu’on sous-traite à des mercenaires. Impensable ! 
Comment peut-on imaginer défendre la « démocratie » en employant la pire 
barbarie ; et ; il ne s’agit pas là, des bavures de quelques soldats perdus, boucs 

émissaires, mais d’une véritable industrie d’état, couverte par de hauts 
responsables politiques, qui, dirait-on, sont prêts à toutes les bassesses et 

vilenies, et après ça, on vient nous parler de « l’axe du mal ». Non, mais je rêve ! 
Comment peut-on autoriser d’aussi ignobles crétins à diriger les affaires d’un 
pays ? Je sais, nous, petits français, n’avons pas de leçons de morale à donner au 

peuple américain, et je n’ai pas besoin de me replonger dans l’Histoire : mes 
expériences de jeunesse m’ont assez édifié sur la mentalité de quelques uns… 
Mais il m’apparaît naturel de rappeler une évidence : faire encore mieux ce que 

l’on reproche à ses ennemis, relève d’une crasse morale, monstre et pathologique 
! Les droits de l’Homme inspirent les droits fondamentaux de la plupart des 
collectivités et on peut même en trouver trace dans tous les livres religieux ; 

alors il n’y a aucune excuse à les transgresser, et la raison d’état doit s’effacer, 
sous peine de servir le contraire de ce qu’elle doit. Le simple bon sens voudrait 
qu’on vire à coups de pied dans les fesses, illico et presto, un personnel politique 

aussi nul, et c’est ce qui va arriver sous peu, tant la coupe est pleine en Amérique 
et dont on nous parle si peu en France ; comme quoi les médias sont bien aux 

ordres ! … 
  
Nous nous plaignons, nous, petits français, de notre misère et nous avons le moral 

en berne : le libéralisme est un système de valeurs, dépassé, qui n’engendre que 
la peur et la haine ; mais en se plaçant dans les deux perspectives que je viens 
d’ouvrir, il y a de quoi le retrouver, le moral, et dans une saine révolte, s’occuper 

à agir, corrélativement, sans se faire d’illusions ! Les rapports de force ne seront 
bons que si nous les créons en notre faveur… A droite comme à gauche de 
l’échiquier politique, et je tiens à préciser que je demeure insensible à la 

camelote populiste qui voudrait inciter des citoyens, frustrés et lésés, à faire de 
l’antiparlementarisme, il y a des gens qui n’hésitent pas à rogner les droits 
fondamentaux, en se cachant derrière le paravent des bonnes intentions. Ce sont 

des sortes de féodaux qui vivent de la misère des autres et n’hésitent pas à 
culpabiliser les simples, pour les maintenir sous dépendance. En bref, soyons 

directs, il leur faut des pauvres pour asseoir leur pouvoir, quand ce n’est pas pour 
le justifier ! Ces gens-là, puisqu’ils veulent nous mettre au pas, il faudra les y 
mettre aussi. Le citoyen doit reprendre le pouvoir qui lui est dû et légitime. Donc 

je prédis qu’il faudra mettre la pagaille organisée, dans toutes leurs histoires 
d’appareil politique, et faire le contraire de ce qu’ils attendent, comme on a déjà 
commencé de le faire, et pour cela, jouer le jeu des élections, certes, mais ne 

pas hésiter à jouer les uns contre les autres, en étant aussi souple dans nos 



convictions que le sont, les politiques. De même il faudrait exiger que la 

désignation des candidats par les états majors politiques, soit ratifiée par les 
citoyens de la collectivité concernée ; ensuite qu’ils s’engagent non seulement sur 
un programme, mais à une obligation de résultats, et à se démettre en cas 

d’insuccès. Je veux bien que la politique soit un métier, mais pas une rente de 
situation sociale à des escrocs et des charlatans. C'est des idées et des 

propositions, et, comme j’en vois circuler pas mal, il faudrait voir si on ne peut 
pas les rassembler autour de thèmes généraux, en faire une synthèse si possible 
pour un programme d'actions individuelles, coordonnées, dans le futur, en ne se 

laissant plus mener en bateau par les maîtres chanteurs de l’organisation des 
jeux (dits démocratiques…) !  
  

:o))) 
  

Jean-Jacques  REY 
  
  

 
 
Envoi d'Alain Springer : 
http://zodode.5.50megs.com/PD/AS_mots.htm  
http://www.jj-pat-rey.com/FEUXDELAMER/POESIE/oeuvresamies/page1.html 
  
  
  

BARBARIE  
  
La barbarie n’est pas, contrairement à ce que pourraient penser les gens dit civilisés de notre 
époque, une notion antique dont les ultimes soubresauts auraient eu lieu lors de la dernière 
guerre mondiale du fait des nazis entre 1930 et 1945.  
  
Bien sûr tout le monde a en mémoire les actes de cruauté commis dans les Balkans au début 
des années 90 ; mais qui se souvient encore des immenses brûlots africains dont la fumée 
s’élevait de la forêt indiquant les lieux de massacres des troupes de Kabila ?  
  
Qui a en mémoire les brigades de la mort d’Amérique du Sud. Celles du Salvador et du Chili 
entre autres ?  
  
Qui pense aujourd’hui à tous ces pauvres bougres, décharnés, affamés, réduits à l’état de bêtes 
et s’agrippant aux barbelés quand ils avaient la chance – entre guillemets – d’être filmés par 
une caméra ou un caméscope privé ?  
  
Bien sûr on pense aux attentats et notamment à ceux contre les Etats-Unis d’Amérique et aux 
tours en flamme du World Trade Center ; mais que reste-t-il dans la mémoire des gens de ces 
corps mutilés, de ces enfants en pleur, qu’il soient d’Afghanistan, ou d’Afrique, ou d’ailleurs 
?  



  
Où commence la barbarie et où se termine-t-elle ?  
  
En ce moment même, en Tchétchénie, les soldats Russes monnayent contre une poignée de 
roubles, le rachat de corps mutilés par eux, aux familles repoussées à coups de pieds ou de 
crosse.  
  
Les soldats traquent dans les montagnes de pauvres types décharnés, errants hagards et la 
plupart du temps quasiment sans eau ni nourriture parfois depuis des semaines. Lorsqu’ils les 
ont trouvés, sous couvert d’amnistie ils les voient se rendre ; fantomatiques combattants du 
désespoir, à bout de forces et qu’en font-ils ?  
  
Il les martèlent à coups de crosse ou de rangers, leur tranchent les oreilles pour s’en faire des 
trophées et leur tranchent bien pire encore… avant, pour finir, par les tuer…  
  
Non la barbarie n’est pas une notion antique. Elle est là ; dans ce monde dans lequel nous 
nous demandons comment changer de voiture cette année. Elle est aux portes de nos vies 
insouciantes.  
  
Il est de notre devoir d’être humain de le dénoncer avec force...  
  
Au lieu de perdre notre temps en actes zoophiles sur des insectes volants, comme nous le 
faisons trop souvent, nous ferions mieux de porter à la face du monde ce constat ou tout nous 
accuse et la question qui va avec :   
  
La barbarie se porte bien. Que faisons-nous pour la combattre ?                
  
  

Alain  SPRINGER 
 

 
 

  
Envoi de Jean-Marc Bouvier : 
http://jeanmarc.bouvier1.free.fr/ 
  
 
  

APPROCHE CULTURELLE 
  
L’autre jour, j’ai retrouvé un drôle d’objet dans mes affaires, un objet qui date de l’ancien 
temps, de l’autre millénaire, ça ressemble à un CD ou à un DVD, mais ça s’appelle un 
CD/ROM culturel. C’est un objet d’un temps révolu, eh oui ! le siècle dernier n’est pas si loin 
que ça, mais depuis les choses changent à toute vitesse, de plus en plus vite, il faut gommer le 
passé, aller de l’avant. On retrouve encore des CD/ROM ludo-éducatifs, mais pour les enfants 
seulement, pour qu’ils travaillent mieux à l’école, mais pour l’adulte, le travailleur, que dis-je 
le consommateur, pas de temps à perdre avec ça : rester des heures à se creuser la cervelle 
devant un écran est autant de temps perdu pour acheter. Le CD/ROM culturel est donc un 
objet passé de mode, balayé par l’arrivée en masse du DVD sur les micro-ordinateurs, mais 



pas seulement. C’est toute une approche du multi-média qui est passée à la benne. Ces 
CD/ROM qui emmenaient l’utilisateur de manière participative et interactive dans l’univers 
d’un artiste ou d’un mouvement artistique, d’un courant de pensée, de développements 
scientifiques, d’une époque ou une vision des choses, tout cela a disparu au changement de 
siècle, au Y2K, comme il faut dire. Place au divertissement et au jeu vidéo, lequel, d’ailleurs a 
toujours une forte connotation militaire et policière, quand ce n’est pas tout simplement 
meurtrière. L’ordinateur aurait pu être un fabuleux moyen d’enrichissement personnel et 
d’ailleurs c’était le rêve précurseur de certains post-beatniks ou pré-hippies (ces immondes 
ringards) tels que Timothy Leary. On en a fait un fabuleux outil de consommation massive, 
Internet, cet espace ouvert sur le monde entier a tendance à se refermer de plus en plus sur un 
supermarché mondial et mondialisé. Mais c’est le progrès, il ne faut pas aller contre son 
temps, pas vrai ? « Le 21ème siècle sera spirituel ou ne sera pas », disait Malraux, là c’est clair, 
il ne sera pas. Il sera probablement religieux au plus mauvais sens du terme, mais 
certainement pas spirituel, au sens de l’ouverture et du développement de l’esprit et des sens. 
Nous sommes à l’ère de la fermeture sur les fondamentalismes, chrétien et musulman, la 
fatwa et la croisade contre le mal. La guerre contre le terrorisme, lequel depuis le début du 
siècle ne se porte que de mieux en mieux, ressemble étrangement à l’Inquisition, avec son 
système mondial d’écoute (Echelon), sa torture délocalisée (elle aussi, et alors ?) dans les 
pays où on n’est pas trop regardant sur les droits de l’Homme, ses zones de non-droit comme 
Guantanamo, et ses passeports électroniques qui permettront bientôt de contrôler tous vos 
déplacements et de stocker encore bien plus d’informations sur le vulgum pecus. Pour faire 
oublier toutes ces choses pas très gaies, bien sûr, on a du pain et des jeux, euh pardon ! des 
hamburgers et des reality shows. Le nombre d’obèses et de diabétiques croit à vue d’œil, 
certes ça va pas faire du bien au trou de la sécu, mais il faut responsabiliser les Français, 
qu’ils mangent plus de saloperies mais qu’ils aillent moins chez le médecin, comment est-ce 
qu’il faut leur dire ? Bah, on va accélérer les réformes, quand la sécurité sociale sera privée, 
on n’aura plus tous ces problèmes, voilà tout.  
Dans un tel contexte, on comprend mieux en quoi le CD/ROM culturel est un objet déplacé, 
que dis-je saugrenu, enfin… d’un autre âge, quoi. Le processus universel d’abêtissement des 
masses ne peut plus se permettre de tolérer la présence d’éléments qui nuiraient à sa 
productivité en cette époque de guerre commerciale mondialisée, il faut être réaliste. Toute 
tentative de sortir la tête hors de la bouillie lénifiante du divertissement consumériste sera 
immédiatement replongée dans la mélasse, qu’on se le dise ! 
  

Jean-Marc  BOUVIER 
  
  

 
 
Envoi de Michel Debray : 

http://perso.club-internet.fr/m_debray 
http://unipop.pic.free.fr/ 
  
  
  

"Le Poil dans la Main" de Michel Debray 
  

Novembre 2005 - Extrait 
  



CHRONIQUES DU NÉO-PÉTAINISME 
  
 
FORMATÉS DE TOUS LES PAYS, VIVEZ CHACUN DANS VOTRE COIN 
COMME DES CONS ! A la demande de Roger Wallet, je participe à l’élaboration du 
livre 23 écrivains picards parlent de leur région (voir au verso). Évidemment sans la 
moindre subvention du Conseil régional... A la demande encore de Roger, je vais à 
Amiens pour une interview collective, dans les locaux du Courrier Picard, avec France 
3 - Picardie. Je passe en dernier. Il est près de midi. Hypoglycémie généralisée. Au bout 
de trois de mes phrases : "Je ne fréquente pas le milieu littéraire" - "Je n’aime pas les 
éditeurs, je préfère m’auto-éditer petitement mais être libre", la journaliste me dit : 
"vous n’aimez rien" et "c’est de la provocation". Là-dessus il faut aller faire des plans 
vidéos de la rue. L’entretien tourne court. A l’antenne (que je ne peux capter) 
j’apparaîtrai muet dans les quelques images du groupe. Cut. 
  
C’est ainsi. Tu te conformes ou tu disparais. Rien ne doit faire tache, rien ne doit faire 
aspérité, contestation, désordre. Ces gens-là se croient investis d’une mission sacrée : 
informer. En fait, ils déforment et formatent. 
  
Même ambiance générale au Salon du livre de Merlieux dans l’Aisne, où nous finissons 
par nous réfugier dans l’espace Anarchiste où nous regardons Bruno Daraqui déclamer 
avec talent du Gaston Couté et notamment le texte magnifique : Les Gourgandines... 
Sinon, ailleurs, nombrilisme et marchandise... 
  

 
RISQUE ZÉRO, TOLÉRANCE ZÉRO, INTELLIGENCE : ZÉRO ! 
  
Le 3 octobre a eu lieu une éclipse partielle de soleil, visible dans les Alpes Maritimes. 
Aussitôt l’Inspecteur d’Académie et le Recteur décident de priver les enfants de 
récréation afin d’éviter tout risque d’accident ophtalmologique... Pour voir une éclipse, 
regardez donc dans un bouquin, à la télé ou sur Internet. vous êtes trop cons pour 
regarder le soleil à travers du verre fumé, du verre de masque à soudure, des lunettes 
de l’éclipse totale de 1999 ! Parapluie universel : 100 ! 
  

 
QUAND L’ANTIFÂCHISME DE SALON JOUE L’OSTRACISME 
GÉNÉTIQUE... 
  
La petite-fille de Maurice Papon travaillait en silence au Ministère des Anciens 
combattants. Elle ne porte pas le nom de Papon. L’Association des filles et fils de 
déportés créée par Serge Karlsfeld s’est insurgée contre ce scandale inouï et a obtenu 
le renvoi de la descendante du cieux con sanglant. Cette jeune femme était petite-fille 
d’un Papon, fille d’un ou d’une Papon, comme en d’autres temps certains eurent le 
malheur de naître fille ou fils, petite-fille ou petit-fils de juif... Comment peut-on faire 



porter à un individu la faute d’un père ou d’un aïeul ? Qu’est-ce que cette morale du 
Talion ? Qu’est-ce que cette connerie ?  
  
Je n’ai pas entendu que les défenseurs paradoxaux (Morin, Badinter) du vieux 
monsieur indigne (eu égard à son grand âge, etc.) aient protesté comme une telle 
ignominie... 
  
 
GILLES DE ROBIEN OU L’ABEL BONNARD DE LA RÉVOLUTION 
NATIONALE CHIRAQUIENNE  
  
Lili, la chanson de Pierre Perret est hautement subversive puisque Gilles de Robien 
sanctionne le recteur qui a laissé disserter sur ce texte, lors d’un bac pro. Des 
groupuscules d’extrême-droite ayant bien entendu protesté... 
  
Après avoir clamé son attachement à l'École privée, De Robien récidivera en 
décembre avec son ridicule acharnement contre la "méthode globale" d’apprentissage 
de la lecture. Cela ressemble fort à la "fausse" crétinerie de Bush s’en prenant à 
Saddam Hussein, alors que l’ex-dictateur irakien est coupable de bien des crimes mais 
justement pas de l’attentat du 11 septembre 2001... Le PDLM consacrera à cette 
polémique un article dans le n° de janvier 2006. 
  
Citation du vicomte : Il faut légaliser les petits boulots pour les enfants à partir de 
quatorze ans, afin de leur « permettre d’avoir de l’argent de poche qui ne leur donne 
plus d’excuse pour aller piquer ». 
  

 
INCORSÉQUENCE 

  
Les marins nationalistes corses de la SNCM demandent la continuité territoriale et en 
appellent à l'État (colonial français - ils ne cessent de ressasser cette antienne). 
Bizarrement, le GIGN prend d’assaut le Pascal Paoli. On n’a jamais vu le GIGN 
intervenir contre les terroristes corses, cagoulés et armés, jusqu’aux dents lors de 
conférences de presse dans le maquis... Il faut dire que derrière le conflit de la SNCM, 
il y a de gros profits à réaliser lorsque la compagnie sera privatisée. Comme 
d’habitude... 
  
 
WIKIPÉDIA 

  
C’est le nom d’une encyclopédie sur Internet. Il s’agit d’une encyclopédie qui s’enrichit 
seconde par seconde puisque chacun peut y apporter son concours. D’une certaine 
façon, à la manière de la Grande Encyclopédie de Diderot et consorts au XVIIIe 
siècle. On sait que ce travail gigantesque contribua en partie à la Révolution de 1789. 



  
Sur le Grand Journal de Canal+ en clair, Ariane Massenet qui ne loupe pas une 
occasion de nous balancer des niaiseries qui veulent se faire passer pour de 
l’information fait la moue en déclarant qu’il faut prendre cette incontrôlable entreprise 
qu’est WIKIPéDIA "avec des pincettes". Et les infos du Monde, de Libé, de CNN qui 
ne sait pas placer les grandes villes de France sur une carte alors qu’il suffit de 
consulter un atlas, comment faut-il les prendre ?  
  
Il y a, il y aura sans doute des erreurs, des bévues, des bourdes dans l’encyclopédie 
électronique en ligne WIKIPéDIA mais ni plus, ni moins que dans d’autres 
encyclopédies comme Hachette ou l’Universalis.  
  
Il faut voir comme tous ces champions du libéralisme craignent ce qui est ouvert et 
surtout gratuit. En soi, Internet est une gigantesque encyclopédie avec 80 % d’entrées 
consacrées au sexe. Je trouve ça génial ! Censeurs de tous les pays, je vous emmerde. 
  

 
19 OCTOBRE 2005 après Jean-Claude 
  
L’artiste amiénoise Marie-Claude Quignon voit ses œuvres censurées : il s’agit de 
grandes photos de naturistes (vus de dos) vaquant à des activités domestiques et 
installées dans des sortes de tentes posées dans le parc municipal de Bayser à 
Compiègne. 
  
L’adjointe à la culture Michèle Lechattelier déclare : "C’est une exposition choquante 
pour un public familial". 
  
"Il n’y a pas de censure" affirme de toutes façons Alfredo Fiale, président de 
l'Association organisatrice. 
  
 
UBU(S) ROI(S) 
  
Par ma merdre et par ma chandelle verte !  
  
La Pologne n’a pas un Le Pen. Elle en a deux. Nous aussi, remarquez, avec Sarkozy... 
L’un Lech Kaczynski est président de la République, l’autre Jaroslav est premier 
ministre. 
  
Des jumeaux. Ultra-conservateurs, ultra-catholiques, germanophobes, europhobes plus 
généralement xénophobes, les Dupontski et Dupondski sont évidemment férocement 
atlantistes et vont s’efforcer de faire évoluer la Pologne dans le sens de toujours plus 
d’ultralibéralisme camouflé sous une épaisse couche de nationalisme exacerbé !  
  



 
SCHENGEN 

  
La vente des cartouches de cigarettes en Andorre est interdite aux... particuliers. Merci 
le Marché européen... 
  
 
PATRICE PÉPIN (UN MALHEUR N’ARRIVE JAMAIS SEUL DANS LES 
BAGAGES DE GILLES VILLENEUVE) est "médiateur" à France-Inter. Il 
remplace l’excellent Philippe Labarde. Pépin ne rend pas compte du courrier des 
auditeurs, il le commente sans jamais rien céder aux arguments du public. La rédaction 
a toujours raison. Elle a tellement raison qu’elle n’officie plus en public, qu’elle tente 
de filtrer à mort les intrusions des fouteux d’bren pendant le 7 - 9 et qu’elle bétonne 
comme elle peut. 
  

 
LE MODÈLE SUÉDOIS. SAAB, SAAB BIEN ! 
  
Pour obtenir, gratuitement et en 10 minutes, copie d’une lettre d’un ministre suédois à 
un ministre français (Sarkozy, par exemple), il suffit de se rendre dans l'administration 
ad hoc suédoise et on vous confie tout document administratif non secret-défense 
bien sûr. Vous pouvez connaître les émoluments d’un homme politique suédois, le 
montant de ses frais de déplacements et de bouche, etc. Au point que celui qui 
exagère, comme en France, par exemple, Chirac ou Jean-François Mancel, est 
sévèrement sanctionné.  
  
Dans notre beau pays démocratique et malgré la Loi du 17 juin 1978 sur la 
transparence des documents administratives, il est très difficile voire impossible 
d’accéder aux documents qui, parfois, vous concernent directement. 
  
Le réforme de l'État, ce pourrait être ça aussi.  
  
 
TOUT EST POUSSIÈRE, ETC. 
  
Jean-Pierre Sueur, sénateur PS du Loiret n’a sans doute rien de mieux à faire. C’est 
pourquoi il demande qu’au nom de la dignité, de la décence et de toutes ces sortes de 
choses, les cendres des défunts crématés, crématisés, cramés quoi ! soit dispersées dans 
un espace cinéraire prévu à cette effet. Une loi, proposée par la Fédération française de 
Crémation, souhaite en effet que soit interdit de balancer les cendres à lure-lure, dans 
son jardin, dans la forêt et autres lieux plus ou moins bizarres que l’imagination 
humaine peut inventer histoire de se distinguer du troupeau.  
  



Quand cesseront-ils de nous emmerder ? Jusqu’à la mort, ils font chier... Et tout cela 
pour d’évidentes raisons mercantiles. Après avoir repoussé les sépultures au-delà des 
villes, après avoir interdit les tombeaux isolés, persos, privés, voilà qu’on s’avise que les 
progrès de la crémation font perdre du fric à toute une bande de charognards. Alors 
vite ! Réglementons ici à l’ombre des Parques tandis qu’on déglingue tout ailleurs : 
travail, santé, protection sociale... Dignité des vivants... 
  
Des intellectuels vont monter au créneau pour défendre la dignité et la décence de la 
dépouille carbonisée alors que sur l’autel de l’Argent-roi la vie est humiliée, vilipendée, 
meurtrie. 
  
 
OÙ SONT-ILS LES ZARTISTES ? 
  
Quand les scandales, les infamies, les fripouilleries du pouvoir se déchaînent, que font-
ils chez nous les artistes ? Ils ferment les yeux, se bouchent les oreilles et se taisent, 
tout occupés qu’ils sont à engranger leur pactole. Ils viendront demain nous dire qu’ils 
entrent en résistance, qu’il faut voter pour un voleur, dire oui au grand équarrissage et 
s'étonneront qu’on leur crache à la gueule ! 
  
En Italie, malgré l'omniprésence de Berlusconi et de ses affidés, quelques uns 
protestent comme Adriano Celentano dans son émission "Rockpolitik" où Roberto 
Begnini vient se moquer du cavaliere... La plus pugnace contre le fascisme 
berlusconien est la comédienne Sabina Guzzati qui est censurée dès la première 
émission mais qui fait son show pour la rue devant des plusieurs dizaines de milliers de 
spectateurs enthousiastes.  
  
 
EVO MORALES, premier président indien de la Bolivie a un programme flou 
déclare une journaliste-sic sur France-Inter le 20 décembre 2005 dans le 12-14 : "Il 
veut renationaliser les services publics et orienter différemment la production de la 
coca". 
  
Un programme aussi flou que ça chez nous, je vote pour ! 
  
 
TOUJOURS SUR FRANCE-INTER, le Café-Bazar de 10 à 11 heures consacre le 
10 novembre - je crois comprendre que les banlieues viennent tout juste de s’éteindre - 
son émission à... la civilisation arabe ! Putain ! Il était temps... 
  
  

Michel  DEBRAY 
  

 
  



Envoi d'Yves Drolet :  

http://www.jj-pat-rey.com/FEUXDELAMER/POESIE/oeuvresamies/page1.html 
http://www.jj-pat-rey.com/FEUXDELAMER/PROSE/oeuvresamies/page1.html 
pour 

CRINMAIL (Child Rights Information Network) 
page d'accueil en français : 

http://www.crin.org/docs/resources/Fran%E7ais/A_Propos_de_CRIN.html 
  
  

UNICEF: La Situation des enfants dans le monde 

 [rapport] 
  
[LONDRES, 14 décembre 2005] - Des centaines de millions d'enfants, exploités et victimes 
de discriminations graves, sont devenus pratiquement invisibles aux yeux de la communauté 
internationale, a déclaré le mois dernier l'UNICEF dans un important rapport qui examine les 
causes de cette exclusion et de ces mauvais traitements.  
  
L'institution affirme que des millions d'enfants disparaissent lorsqu'ils sont vendus ou forcés 
de travailler comme domestiques. D'autres, comme les enfants des rues, sont parfaitement 
visibles, mais exclus des services de base et de la protection la plus élémentaire. Non 
seulement ces enfants subissent des mauvais traitements, ils sont aussi pour la plupart privés 
d'éducation, de soins de santé et des services essentiels dont ils ont besoin pour grandir et 
s'épanouir.  
  
Le rapport, "La Situation des enfants dans le monde 2006: exclus et invisibles" se penche sur 
le sort des enfants les plus vulnérables du monde, ceux dont les droits à une enfance protégée 
et en bonne santé sont extrêmement difficiles à défendre. Ces enfants grandissent sans 
bénéficier des programmes de développement et sont souvent invisibles dans leur société, 
absents qu'ils sont des débats publics, de la législation, des statistiques ou des journaux.  
  
Dans le passé, l'UNICEF s'est attaché à montrer comment la pauvreté, le VIH/SIDA et les 
conflits armés mettent l'enfance en péril. "Exclus et invisibles" explique en détail comment 
ces facteurs, ainsi qu'une mauvaise gouvernance et la discrimination, privent les enfants de 
toute protection contre la maltraitance et l'exploitation, les excluent de l'école, des services de 
santé et d'autres services essentiels dans des proportions alarmantes.  
  
Le rapport conclut que les enfants privés de ces services vitaux risquent plus de se faire 
exploiter parce qu'ils n'ont pas suffisamment d'informations sur les moyens de se protéger, et 
parce que leurs options économiques sont limitées. Selon le rapport, les enfants courent le 
plus de risques de devenir invisibles et oubliés dans quatre situations:  
  
- Enfants sans identité officielle. Chaque année, dans le monde en développement (à 
l'exclusion de la Chine) plus de la moitié des naissances ne sont pas enregistrées, ce qui prive 
plus de 50 millions d'enfants d'un droit fondamental: la reconnaissance de leur statut de 
citoyen. Sans identité officielle, ils peuvent être exclus de l'éducation, des soins de santé de 
qualité et d'autres services de base, avec de graves conséquences sur leur enfance et leur 
avenir.  
  



- Enfants privés des soins de leurs parents. Des millions d'orphelins, d'enfants des rues et de 
jeunes détenus grandissent sans l'affection et la protection de leurs parents ou d'une famille. 
On estime que 143 millions d'enfants du monde en développement - 1 sur 13 - ont vu mourir 
au moins un de leurs parents. 
  
- Enfants assumant un rôle d'adulte. Le rapport affirme que les enfants obligés d'assumer trop 
tôt un rôle d'adulte sautent des étapes cruciales de leur développement. Des centaines de 
milliers d'enfants participent à des conflits armés en tant que soldats, messagers, porteurs, 
cuisiniers et esclaves sexuels pour le compte de factions armées. Malgré les lois qui 
interdisent les mariages d'enfants dans de nombreux pays, plus de 80 millions de filles du 
monde en développement sont mariées avant l'âge de 18 ans. 
  
- Enfants exploités. Plusieurs millions de jeunes se livrent aux pires formes du travail des 
enfants, y compris la prostitution. De nombreux sont asservis: obligés de travailler pour 
rembourser une dette, ils vivent dans une situation proche de l'esclavage. Près de 2 millions 
d'enfants sont exploités dans l'industrie du sexe à des fins commerciales, et ils y sont 
régulièrement exposés à la violence sexuelle et physique. 
  
"La Situation des enfants dans le monde" est une publication annuelle de l'UNICEF. Il s'agit 
de l'étude la plus complète des tendances générales affectant les enfants dans le monde et elle 
présente l'ensemble des dernières statistiques sur la situation des enfants. Pour les 
gouvernements du monde entier, les ONG, les universités et instituts de recherche, c'est un 
ouvrage qui fait autorité sur toutes les questions qui touchent à l'enfance.  
  
********************************************************* 
Vos contributions seront les bienvenues si vous travaillez dans le domaine des droits de 
l'enfant. Pour nous les faire parvenir, envoyez un e-mail à info@crin.org  
  
********************************************************* 
Pour de plus amples informations, contacter: 
UNICEF 
H-9, 3 United Nations Plaza, New York, NY 10017, USA 
Tel: + 1 212 824 6127; Fax: + 1 212 326 7731 
Email: netmaster@unicef.org 
Website: http://www.unicef.org/ 
  
 

 
  
Envoi d'Isabelle Costa : 
http://costa.songs.free.fr/ 
  
  

Iran : les USA achèvent les préparatifs  
en vue d’ une attaque thermo-nucléaire  

par Wayne Madsen - Wayne Madsen Report.  
  
[ D’après des informations émanant des services secrets d’Asie du sud-est 
la soudaine décision qu’a récemment prise la Birmanie (Myanmar) de 



déplacer sa capitale de Rangoon (Yangon) à Pyinmana, située 200 miles 
plus au nord, résulterait d’avertissements lancés par les services de 
renseignement chinois, qui auraient mis en garde leurs alliés birmans 
contre les effets des retombées qui résulteraient d’une éventuelle attaque 
nucléaire conventionnelle ou tactique des installations nucléaires 
iraniennes par les États-Unis. ]  
  
Le monde du renseignement en effervescence : les avertissements 
abondent tandis que l’administration Bush achève de préparer une 
attaque militaire de l’Iran.  
  
la suite de l'article est ici : 
  
Iran : les USA achèvent les préparatifs en vue d’ une attaque thermo-
nucléaire  
  
http://bellaciao.org/fr/article.php3?id_article=22298 
  

  
******************************************* 

 

Les Etats-Unis attaqueraient-ils l'Iran ? 
 

par Juan Gelman 
  
 
Le 6 janvier 2006 
El Correo de la Diaspora Argentine - 2006-01-05 
 
En Allemagne diverses informations circulent sur une prochaine attaque des Etats-
Unis en Iran, comme étant déjà prévue et conçue. L'agence DPA  
( 
http://trans.voila.fr/voila?systran_lp=es_fr&systran_f=1136465111&systran_id=Voila-
fr&systran_url=http%3A%2F%2Fwww.dpa.de%2Findex.html ) a diffusé le 23 
décembre 2005 un article du journaliste et expert en intelligence Udo Ulfkotte dans 
lequel celui-ci affirme que, selon des "sources de sécurité occidentale", le directeur 
de la CIA, Porter Gross, s'est rendu à Ankara le 12 décembre pour solliciter l'appui 
de la Turquie à une probable attaque aérienne contre les installations nucléaires 
iraniennes. C'est-à-dire, que les avions étasuniens puissent décoller du territoire turc 
pour la mener à bien. L'agence de nouvelles allemande a en outre indiqué que 
Washington a informé les gouvernements de l'Arabie Saoudite, Jordanie, Oman et 
Pakistan de ses intentions. Le journal berlinois Der Tagesspiegl ( 
http://archiv.tagesspiegel.de/archiv/28.12.2005/2259564.asp ) (28 décembre 2005) 
cite, à son tour, des déclarations d'agents d'intelligence de l'OTAN : la Maison 
Blanche a annoncé à ses alliés qu'elle explore toutes les options pour mater 
Téhéran, y compris par une intervention militaire.  
  
L'argumentation de la Maison Blanche est la même que celle brandie pour envahir 
l'Irak : que l'Iran prétend fabriquer des armes nucléaires, bien que son gouvernement 



insiste sur le fait qu'il utilisera cette énergie à des fins pacifiques, et qu'il collabore 
avec Al Qaida, évidemment. Selon la DPA, Gross aurait livré à des fonctionnaires 
d'intelligence turques trois dossiers qui prouveraient l'appui iranien au réseau 
terroriste et donne au gouvernement de Recep Tayyip Erdogan la voie libre pour 
bombarder les nationalistes de l'Armée de Libération du Kurdistan qui pullulent dans 
les montagnes à la frontière proches de l'Irak avec la Turquie. Ankara craint la 
poussée séparatiste des 18% de kurdes de sa population, quelque 13 millions 
d'habitants.  
  
La Turquie avait observé l'activité militaire américaine dans la région avec un certain 
scepticisme et elle est allée jusqu'à s'opposer au début du 2003 à ce que son 
territoire soit utilisé pour attaquer le nord de l'Irak. Rumsfeld n'est se pas fatigué de 
répéter que ce fait a accentué les difficultés de l'occupation de l'Irak. Toutefois, il y a 
deux semaines le commandant en chef de l'armée turque, Yasar Buyukanit, a 
déclaré après une visite à Washington, que les relations avec les Etats-Unis étaient à 
nouveau excellentes. Quelque chose qui a un lien avec la multiplication du nombre 
de hauts fonctionnaires d'Europe occidentale et des services d'intelligence des Etats-
Unis qui arrivent à Ankara. "En quelques jours, le chef du FBI, en suite le chef de la 
CIA et le secrétaire général de l'OTAN Jaap de Hoop Scheffer se sont rendus dans 
la capitale turque" ( Der Spiegel , 2 janvier 2006) : 
 ( http://service.spiegel.de/cache/international/0,1518,392783,00.html ). Le mois 
passé ce fut la secrétaire d'Etat Condoleezza Rice, avec un arrêt préalable à Berlin.  
  
Le projet de bombarder l'Iran n'est pas nouveau mais il semble que son exécution est 
proche. Dans une entrevue a accordé à la NBC en janvier le 2005, le vice-président 
Dick Cheney a souligné que, vu la bellicosité anti-israélienne de Téhéran, "Israël 
pourrait bien agir d'abord et laisser le reste du monde s'occuper après d'ordonner le 
chaos diplomatique" qu'une attaque de Tel-Aviv provoquerait. Alors que, le 
journaliste Seymour Hersh a révélé que des commandos yanquis se sont déjà 
infiltrés en territoire iranien ( New Yorker , janvier 2005) :  
http://www.newyorker.com/fact/content/?050124fa_fact ). Et à la fin de 2004, le chef 
du Pentagone, Donald Rumsfeld, a donné aux forces armées des Etats-Unis l'ordre 
d'être prêts pour lancer dans les 12 heures ou moins une attaque préventive contre 
tout pays du monde soupçonné d'avoir ou de développer des armes de destruction 
massive, Iran et la Corée du Nord en particulier. Ceci n'est pas une blague : le plan 
inclut une option nucléaire (The Washington Post , 15 mai 2005) :  
http://www.washingtonpost.com/wp-
dyn/content/article/2005/05/13/AR2005051301404.html 
 Le danger est donc valable pour 2006 aussi.  
  
La fin de la Guerre Froide a déplacé de l'Europe à l'Asie l'axe de la tension nucléaire 
sur la planète. Tant en Israël et en Iran dans l'ouest, qu' en Corée du Nord et au 
Japon dans l'est, en passant par l'Inde et le Pakistan dans le sud, on a assisté à une 
activité dans ce domaine que la Maison Blanche mesure avec deux poids et deux 
mesures. Elle accuse l'Iran de ne pas respecter le traité international de non-
prolifération d'armes nucléaires, mais nourrit le programme israélien de production 
d'armes nucléaires. Elle inclut la Corée du Nord dans "l'axe du mal", mais établit une 
"association stratégique" avec l'Inde et W Bush s' engage à obtenir que le Congrès 
donne son feu vert pour approvisionner à New Delhi de technologies nucléaires 
avancées ( IPS , 29-1205) : ( http://www.ipsnoticias.net/nota.asp?idnews=35818 ). Le 



président américain a décrété que l'Inde est un État nucléaire "responsable". Les 
autres sont irresponsables.  
  
Les "faucons" voient avec d'un bon œil la demande des conservateurs japonais qui 
exigent la modification du statut imposé au Japon au terme de la Deuxième Guerre 
Mondiale : il lui interdit de disposer de grandes forces armées et de produire ou 
d'acquérir des armes nucléaires. Tokyo stocke d'énormes quantités de plutonium 
traité en Europe qui peuvent rapidement dériver à la fabrication d'armement 
nucléaire et ceci déclencherait la réaction de Pékin et une chaîne de conséquences 
imprévisibles. "Parfois je pense que, en créant l'être humain, Dieu a surestimé ses 
possibilités" (Oscar Wilde).  
  
Traduction pour El Correo de l'espagnol : Estelle et Carlos Debiasi :  
( http://www.elcorreo.eu.org/article.php3?id_article=2861 ) 
  
  

 
 
Envoi de Zorica Sentic : 
http://www.zorica.net/ 
  

 

« Lettre de  Bernard LAW, Cardinal-Archevêque 
de Boston 

au président George W. Bush » 

  
  
Après recherches il apparaît qu'il s'agit en fait d'une lettre envoyée en octobre 1998 par 
Robert Bowman "évêque à Miami", au président Clinton. Voir le document original, publié en 
octobre 1998 sur  NCR online :  
http://www.natcath.com/NCR_Online/archives/100298/100298l.htm  
en français :  
http://babelfish.altavista.com/babelfish/trurl_pagecontent?lp=en_fr&url=http%3A%2F%2Fwww.natcath.c
om%2FNCR_Online%2Farchives%2F100298%2F100298l.htm  
et qui n'est qu''une version plus "directe" d'un sermon de Robert Bowman :  
http://www.alterfocus.com/Opinions/USA/Bowman.htm  
prononcé le 23 Août 1998, intitulé "A call to Prophecy" (appel à prophètes) ... on ne peut pas dire que le 
titre ne soit pas approprié ! 
  
 

    Monsieur le Président, 
  
    Dire la vérité au peuple, Monsieur le Président, au sujet du terrorisme. Si les 
illusions au sujet du terrorisme ne sont pas détruites, alors la menace continuera 
jusqu'à notre destruction complète. La vérité est qu'aucune de nos nombreuses armes 
nucléaires  (US) ne peut nous protéger de ces menaces. Aucun système "Guerre des 



Étoiles"  (peu importe la technique de pointe, ni combien de milliards de dollars 
seront gaspillés dans ces projets) ne pourra nous protéger d'une arme nucléaire 
transportée dans un bateau, un avion ou une voiture louée. Aucune arme, ni de votre 
arsenal, ni un centime des 270 milliards de dollars gaspillés chaque année dans le 
dénommé «système de défense» ne peut éviter une bombe terroriste. C'est un fait 
militaire.  
  
   En tant que lieutenant-colonel à la retraite et dans de fréquentes conférences au 
sujet de la sécurité nationale, j'ai toujours cité le Psaume 33 : «Un roi n'est pas sauvé 
par son armée puissante, comme un guerrier n'est pas sauvé par sa vigueur.» La 
réaction évidente est : «Alors que pouvons-nous faire? N'existe-t-il rien, que nous 
puissions faire pour garantir la sécurité de notre peuple? Si! Mais pour entendre cela, 
il faut savoir la vérité sur la menace. 
  
   Monsieur le Président, vous n'avez pas dit la vérité sur le «pourquoi» nous sommes 
la cible du terrorisme, quand vous avez expliqué pourquoi nous bombarderions 
l'Afghanistan et le Soudan. Vous avez dit que nous étions la cible du terrorisme, 
parce que nous défendions la démocratie, la liberté et les droits humains dans le 
monde. C'est absurde, Monsieur le Président. Nous sommes la cible des terroristes, 
parce que, dans la plus grande partie du monde, notre gouvernement ( US) a défendu 
la dictature, l'esclavage et l'exploitation humaine. Nous sommes cible des 
terroristes, parce que nous sommes haïs, et nous sommes haïs, parce que nous avons 
fait des choses odieuses. En combien de pays des agents de notre gouvernement ont-
ils chassé des leaders par leurs peuples, en les remplaçant par des dictateurs 
militaires, des marionnettes désireuses de vendre leur propre peuple à des groupes 
américains multinationaux ? Nous avons fait cela en Iran, quand les Marines et la 
CIA ont déposé Mossadegh, parce qu'il avait l'intention de nationaliser l'industrie 
pétrolière. Nous l'avons remplacé par le Shah Reza Pahlevi et nous avons armé, 
entraîné sa garde nationale haïe, la SAVAK, qui a réduit à l'esclavage, brutalisé le 
peuple iranien, pour protéger les intérêts financiers de nos compagnies pétrolières.  
  
   Depuis cela, est-il difficile d'imaginer qu'il existe, en Iran, des personnes qui nous 
haïssent ? Nous l'avons fait au Chili, nous l'avons fait au Viet-Nam. Plus récemment 
nous avons tenté de le faire en Irak. C'est clair! Combien de fois l'avons-nous fait au 
Nicaragua et dans d'autres républiques en Amérique Latine?   Une fois après l'autre, 
nous avons destitué des leaders populaires, qui voulaient répartir les richesses de 
leur terre pour que le peuple les gère. Nous les avons remplacés par des tyrans 
assassins, qui vendaient leur propre peuple pour que -moyennant le paiement de 
sommes énormes pour engraisser leur compte bancaire privé - la richesse de leur 
propre terre puisse être accaparée par des sociétés telles que Dominion Sugar, United 
Fruit Company, Folgers et d'autres semblables.  
  



   De pays en pays notre gouvernement a obstrué la démocratie, a étouffé la liberté et 
a piétiné les droits humains. C'est pour cela que nous sommes haïs dans le monde et 
c'est pour cela que nous sommes la cible des terroristes. Le peuple du Canada jouit de 
la liberté et des droits humains, ainsi que le peuple de Norvège et de Suède. Avez-
vous entendu dire que des Ambassades canadiennes, norvégiennes ou suédoises aient 
été bombardées ? Nous ne sommes pas haïs parce que nous pratiquons la démocratie, 
la liberté et les droits humains. Nous sommes haïs parce que notre gouvernement 
refuse ces choses aux peuples du Tiers-monde, dont les ressources sont convoitées par 
nos groupes multinationaux. Cette haine que nous avons semée, se retourne contre 
nous en nous effrayant par le terrorisme, et, dans l'avenir, par le terrorisme  
nucléaire.  
  
    Une fois que la vérité a été dite sur les raisons de cette menace et une fois qu'elle a 
été entendue, la solution devient évidente. Nous devons changer nos pratiques. Nous 
libérer de nos armes nucléaires (même unilatéralement s'il le faut), améliorera notre 
sécurité. Changer drastiquement notre politique extérieure, la consolidera. Au lieu 
d'envoyer nos fils et nos filles de par le monde, pour tuer des Arabes, en vue de 
prendre possession du pétrole, qui existe sous leur sable, nous devrions les envoyer 
pour reconstruire leurs infrastructures, fournir de l'eau potable et nourrir les enfants 
affamés. Au lieu de continuer à tuer des milliers d'enfants irakiens tous les jours par 
nos sanctions économiques, nous devrions aider les Irakiens à reconstruire leurs 
centrales électriques, leurs stations de traitement des eaux, leurs hôpitaux, tout ce 
que nous avons détruit et ce que nous empêchons de reconstruire avec nos sanctions 
économiques...  
  
   Au lieu d'entraîner des terroristes et des escadrons de la mort, nous devrions fermer 
l'École des Amériques. Au lieu de soutenir la révolte, la déstabilisation, l'assassinat 
et la terreur dans le monde, nous devrions abolir la CIA et donner l'argent dépensé 
pour elle aux organismes humanitaires.  
  
   En résumé, nous devrions être bons au lieu d'être mauvais. Qui alors essaierait de 
nous arrêter? Qui nous haïrait? Qui voudrait nous bombarder? C'est cela, Monsieur 
le Président.  
  
    C'est cela que le peuple américain a besoin d'entendre!  
  
Ref :  pages où trouver l’article : 
http://www.hoaxbuster.com/hoaxliste/hoax.php?idArticle=6965  

http://www.bjinformation.com/fawen-2002/pic-2003-09/03-09-fm2.htm  
http://www.assp.ch/page/Temoign/Temoign10.htm  
http://www.monde-solidaire.org/spip/article.php3?id_article=614  



http://www.la-paix.org/Lettreouvertea-G.W.Bush.htm  

http://www.onnouscachetout.com/pdf/lettreabush.pdf  
  
  

 
 
  
Envoi de Myrabelle : http://myrabelle.chez.tiscali.fr/ 
  
  

L’équilibre, 
C’est la possibilité de tomber 

C’est aussi la possibilité de ne pas tomber 
C’est la possibilité de se relever 

Le juste bien, 
Le bien-être, 

Le  ni trop, ni trop peu, 
Exemple : ni trop bien, ni trop mal, 

L’ouverture, car la possibilité de tout 
Du meilleur comme du pire : 
Accepter de faire avec la vie !  
Accepter de faire avec la mort ! 

Accepter le bonheur !  
Accepter le malheur ! 
La liberté : Etre libre !  

Le dessaisissement, le lâcher prise : 
Accepter de ne pas pouvoir tout dominer 

L’impossibilité d’un contrôle total de tous les paramètres : 
Accepter aussi de ne pas pouvoir  rien dominer : 

A chaque fois, au moins une partie de la situation vient à notre connaissance : 
Ne pas faire semblant, donc ne pas faire  comme si 

Comme si elle n’existait pas 
Faire avec 

Et bien la vivre ! 
Ne pas être longtemps dans un total relâchement 

Où la situation risque de nous échapper complètement 
Et de la redresser… beaucoup plus tardivement ! 

Etre dans l’attention, dans l’écoute de ce qui se passe : 
Prendre toutes les chances qui s’offrent à soi, 

Se donner des chances, 
S’aimer, s’estimer, se faire confiance 
Donner de soi à soi, du cœur de soi 

Donner de soi à autrui, de l’intérieur de soi vers lui(elle) 
S’accepter,  faire avec soi  tel que l’on est : 

Accepter que l’on ne soit pas parfait 



Pas seulement extérieurement, 
Mais aussi au fond de son cœur,… 

Et non, tel que l’on voudrait nous mettre 
Dans un moule, tous pareils,… 

Ne pas faire fi de ses sentiments, de ses émotions 
Les vivre ! 

Savoir demander pardon : 
Aux autres, et aussi à soi-même ! 

Réaliser la gravité ou non  de sa ou de ses fautes 
Et/ou erreurs commises 

Réparer dans la mesure du possible 
Les dégâts commis 

Accepter la punition si elle est juste 
Se défendre si on la juge injuste 

Etre capable  en son âme et conscience 
De savoir ce qui est juste, vrai, sincère… 

Et savoir ce qui ne l’est pas 
Et oser s’éloigner de ce qui ne l’est pas 

Même si il a toutes les apparences de l’être 
Et qui risque de nous faire chuter 

Si, rapidement, on ne revient pas à la réalité ! 
En résumé :  

Accepter beaucoup de choses 
Mais ne pas tout accepter ! 

Et donc ne pas se laisser faire 
Faire avec,  

Faire attention ! 

--------------------------------- 
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